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RESULTATS PRELIMINAIRES POUR LA MISE AU POINT D
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Abstract: For setting up Posidonia oceanica clonage technique, preliminary 
tests for the culture in vitro of different tissues have showed that 
macromeristems was the mo;t f~le one. After desinfection of meristematic 
explants, we have obtained a beginning of development and a month-life of 
explants on a sterile culture medium containing indol acetic acid and kinetin. 

Les recherches et observations recentes sur la reproduction sexuee de 
Posidonia oceanica tendent a demontrer que cette phanerogariie_ se reproduit 
exceptionnellement par voie sexuee. Les floraisons, observees certaines 
annees, semblent se limiter a certains sites geographiques localises (Thelin 
et Boudouresque. 1985; Caye et Meinesz 1984) et les fruits n'arrivent pas tous 
a maturi te. De plus, on n 'a jamais signa1e. a notre connaissance, de 
germinations in situ de graines de Posidonies .De ce fait, les peuplements de 
Posidonies de Mediterranee se reproduisent essentiellement par voie vegetative 
et sent ainsi exposes a une degenerescence genetique. Il serai t done 
interessant de realiser des croisements de differents clones ou de 
.multiplier des clones particulierement resistants ou feconds. Comme la 
croissance des rhizomes est extremement lente, la multiplication par bouturage 
d 'un pied interessant ne peut s 'envisager que sur plusieurs decenies. C 'est 
pourquoi les techniques de clonage, bien connues pour de multiples 
phanerogames terrestres, seraient extremement utiles pour la multiplication 
et la regenerescence des herbiers de Posidonie. 
Nous avons done tente des experiences de mise au point d 'une technique de 
cl6nage de Posidonia oceanica 

Avant la mise en culture. les tis sus de Posidonie sent laves a 1 'eau 
courante, puis desinfectes superficiellement. Selon la nature des explants, 
nous avons testes di verses combinaisons de produi ts mouillant et desinfectant 
(alcool a 75•. tween a 5%, benlate a 6 g/1, hypochlorite de calcium a 10 et 70 
g/1). 
La mise en culture des explants. et les repiquages s 'effectuent ·en conditions 
aseptiques (piece a U. V). Nous avons utilise des tubes a essais con tenant 15 
ml de milieu gelose. recouverts d 'un capuchon scelle avec du ruban adhesif. 
Pour le milieu de culture. la solution de base contient les macro. et les 
microelements de Linsmaler et Skoog ( 1965). de 1 'agar (bacto agar difco a 6 
g/1), des vitamines et des facteurs de croissance (auxines et cytokinines), 
ainsi que du saccharose. Ces trois dernie'\:'s elements ont ete testes a 
differentes concentrations. Le materiel est place dans une chambre a 
temperature constante (22o C) et sous eclairement de 1850 lux. 16 heures par 
jour. et 1 'evolution des explantats a ete notee regulierement. 

Selection des divers tissus 
Nous avons effectue des essais sur des fragments de rhizome, 

d' inflorescence, de jeunes fruits, de feuilles et de macromeristemes (petit 
dome de tissu meristematique, entoure de tissu sous-jacent, portant de tres 
jeunes ebauches foliaires encore blanches et translucides). 
-Pour les rhizomes, des contaminations bacteriennes et fongiques importantes 
nous ont empeches d' obtenir des explants steriles. D'autre part, le 
degagement de phenols (par les tissus somatiques) longtemps consideres comme 
des inhibiteurs de croissance (Hemberg, 1961), est egalement responsable de 
1 'echec de la culture de ce tissu. 
-Des fragments d'organes floraux et de jeunes fruits recoltes en automne 1985 
ont rapidement degenere par necrose, mais de semblables tissus seront testes a 
nouveau. 
-Comme chez la plupart des Monocotyledones, la mise en culture de fragments 
foliaires s 'est egalement averee tres difficile (necrose rap ide). 
-La plus longue duree de survie a ete obtenu avec les macromeristemes que nous 
avons reussi a desinfecter et a cul ti ver j usqu 'a un mois. 

Mise en culture des macromeristemes 
Dans les cultures de macromeristemes, au depart les ebauches foliaires sent 
translucides, des cinq jours elles commencent a blanchir et deviennent 
turgescentes enfin vers hui t-dix jours, on aper<;oi t un leger verdissement qui 
s 'accentue j usqu 'a trois semaines, age ou les ebauches sent tres 
chlorophylliennes. C 'est a ce stade qu • il convient d' effectuer un repiquage 
pour renouveler les elements mineraux et modifier eventuellement les 
equilibres en hormones exogenes. Cette etape presente encore certaines 
difficultes quanta la definition du nouveau milieu de culture. 
Pour les milieux de culture testes, les meilleurs resul tats ont ete obtenus 
avec 1 'acide indole acetique (AIA) pour 1 'hormone de type auxinique, et avec 
la kine tine pour celle de type cytokinine. D 'autre part, nous avons pu 
constater que le rapport auxine/cytokinine semble jouer un role preponderant 
dans la reussi te de la culture. 
La saison de prelevement ainsi que la rapidi te de mise en culture a pres la 
recol te semble jouer egalement un role determinant pour une meilleure survie 
des explants. 

Les essais de cl6nage de Posidonia oceanica ont porte sur divers types 
de tissu. Ce sent les macromeristemes qui ont donne les meilleurs resul tats. 
Une technique de desinfection a ete mise au point permettant une survie et un 
debut de developpement des ex plants pendant plus d 'un mois. Ces experiences se 
poursuivent par la recherche d 'un milieu convenable pour le developpement 
ul terieur des ebauches. 

BIBLIOGRAPHIE 
-CAYE G.et MEINESZ A., 1984. 1st. Int. Workshop Posidonia oceanica 

Beds, 1, 193 -201. 
-HEMBERG T., 1961. Handbuch der Pflanzenphysiologie, XIV, 1172-1174. 
-LINSMAIER E. M. et SKOOG F., 1965. Physiologia Plantarum, 

Vol. 18 (1), 100-127. 
-THELIN F .et BOUDOURESQUE C.F ., 1985. Posidonia Newsletter. 1, 5-14. 

7 

B-Ill 
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ABSTRACT- The site groups obtained through cluster analyses of grainsi
ze data and polychaete dominances are compared. Relations between the 
two are considered. 

Une etude de la macrofaune endogee de la matte de Posidonies a ete ef
fectuee a 5 stations (chacune comprenant un site de matte morte et un 
de matte d'herbier vivant) situees a -11m de" profondeur (cartographie, 
granulometrie : cf. BOURCIER & WILLS IE, 1986) . Dans cette note la dis
cussion se base sur cla comparaison des classements des sites analyses 
par 1' intermediaire de la granulometrie et la dominance des categories 
ecologiques de polychetes, les donnees ayant ete traitees par une ana
lyse hierarchique ascendante (distance moyenne). 

De la premiere classification (fig. 1) se degagent deux groupes (Gr. A 
: 4H, 4M, SM, SH, 1M, lH. Gr. B : 2H, 2M, 3H, 3M). Le groupe A comprend 
les sites caracterises par une teneur elevee en sable moyen, quel que 
soi t le degre d 1 envasement observe. On y distingue une transition a 
partir des sites a sediment peu classe et envase (4M, 4H, SM) jusqu'a 
un site a sediment bien classe (1H) et a faible teneur en pEHites. Le 
stade intermediaire comprend des sites a teneur plus elevee en sable 
moyen qu 1 en pelites (1M, 5H). Le groupe B comprend des s:i:tes caracte
rises par sediment, principalement de sable fin, plus ou moins 
envase. 
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Sur le plan faunis
tique, 6713 speci
mens et 214 especes 
ont ete regroupes 
dans 12 categories 
(BELLAN, 1964. HAR
MELIN, 1964. PI
CARD, 1965. LAD
BIER, 1966. Trois 
groupes se dega
gent. Le groupe 1 
(fig. 2) comprend 
les sites 4M, SM, 
3M, SH, caracteri
ses par la predomi
nance des indica
trices de perturba
tion (ou I.P., 4M: 
25.11 %. SH : 26.54 
%. SM : 31.16 %. 3M 
: 38.23 %) • 

Le groupe 2 est forme par 4H, 2H et 2M, ou 1 1 on observe de faibles e
carts de dominance entre les I.P. (2H : 18.79 %, 2M : 15.64 %, 4H : 
14.49 %) et les categories propres a un · substrat les mieux representees 
(2M : les caracteristiques de la matte - 16.00 %. 4H : les mixticoles -
18.85 %, les especes de substrat dur - 16.37 %) • Le groupe 3 (1M, 3H) 
contient des sites ou une categorie ecologique liee a une classe granu
lometrique est preponderante. A 3H, les gravellicoles atteignent 25.36 
% (I.P., 20.36 %) • A 1M, les sabulicoles (24.63 %) et les gravellicoles 
(16.54 %) sent les mieux representees !I.P. 12.68 '&/. Le aern1er groupe 
(1H) presente une nette predominance des gravellicoles (53 .14 %) sur 
les I.P. (7.34 %) • 

La comparaison des deux types d 1 analyses met en evidence une identi te 
des observations principalement pour deux cas de figure extr~mes. En 
effet, aux sites presentant le sediment le mieux classe et le moins en
vas6 correspondent bien les sites dont la faune est dominee par des es
peces caracteristiques d 1 une classe granulometrique precise. D 1 autre 
part, aux sites dent le sediment est le moins classe et le plus envase, 
correspond une faune annelidienne traduisant une perturbation marquee. 

Ainsi on peut deduire trois niveaux du degre d 1 impact de la perturba
tion sur la faune annelidienne de la matte de Posidonies. 

Dans le premier niveau (lH, 3H et 1M) 1 1 effet "substrat", qui corres
pond a la resultante des effets des conditions du milieu sur le fond 
(BLANC & JEUDY DE GRISSAC, 1978), determine la structure faunistique de 
la matte au detriment de l'effet "perturbation" (taux de pelites). Ceci · 
se repercute au niveau specifique par le fait qu 1 aux sites lH et 3H, 
une onuphidae, Hyalinoecia bilineata, fo;rme abranche, domine le stock 
de polychetes (50.18 % et 22.86 %) • Cette forme est la plus abondante 
pour cette espece notamment dans les fonds de sable infralittoraux, 
"parcourus par de vifs courants de type lineaire" (BELLAN, 1964, 1977). 
Cette espece presente des abondances ·plus elevees que la capitellidae 
Mediomastus cf. capensis, consideree comme I.P. (STORA, 1982). A 1M, si 
cette espece presente la plus forte abondance, ce sont neanmoins les 
sabulicoles et les gravellicoles qui dominent le stock annelidien. Au 
second niveau (4M, SM, SH et 3M), les sites sont domines par les I.P .• 
De plus, M. cf. capensis est 1 1 espece la plus abondante a ces sites. Le 
facteur perturbation occulte la structure pre-existante de la composi
tion ecologique de la faune annelidienne, liee au type de substrat en 
place. Ceci a pour consequence de faire chuter a un rang inferieur la 
categorie ecologique qualifiant le type de subtrat. Les niveaux corres
pondent aux cas de figures extr&mes. 
Le troisieme niveau d 1 influence (4H, 2M et 2H) correspond a un stade 
intermediaire ou il y a dualite d'action des effets "substrat" et 
"perturbation", sans preponderance marquee de 1 1 un ou 1 1 autre sur le 
plan faunistique. 

Le taux de pelites (comme vecteur de polluants), plus par son effet 
deletere que par sa specificite granulometrique, agit sur la composi
tion structurale du peuplement de polychetes de la matte de Posidonies. 
Le classement des sites selon les donnees granulometriques degage bien 
des groupes affines, mais celui effectue a 1' aide des donnees faunisti
ques permet la mise en evidence de 1 1 effet de masque produi t par le 
facteur de perturbation. 
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